
Vers Serrières 
Chautagne - Gros Foug 
 

Dimanche 3 mai 2009 

 
Niveau : P 1 T 1 - Dénivelé : 800 m - 6 h de marche 

 

Animateur : Guy Ottin 

21 participants - départ : Serrières en Chautagne -  250 m 

Distance depuis Annecy : 45 km 

 

Itinéraire  

 

 
 

 

Compte rendu : Guy Ottin 

 

La météo annonce le beau temps pour le matin et l’après midi et des perturbations orageuses en soirée. 

Parmi nous au départ, trois "occasionnels" sont venus pour mieux connaitre les randos du TPA ... 

 

9h15 - Départ pour 700 mètres de dénivelé. Carrière de tufs, cascade pétrifiante, explications sur le 

captage des sources et ruisseaux du secteur comme moyen d’éviter les glissement de terrain.... 

Poursuite jusqu’au point marqué 546 à 100 mètres du célèbre châtaignier de Serrières qui sera au 

programme de l’après-midi.... 

 

Nous bifurquons à droite vers le sud pour rejoindre la piste forestière du gros Foug. Nous la suivons 

jusqu’à franchir une ligne à haute tension. 

Trois cent mètres plus loin, changement de cap, nord puis nord est. Sous la même ligne à haute tension 

nous nous engageons sur le sentier des mulets. Passé le point 949 nous rejoignons la Haute Savoie. 

Descente jusqu’à un carrefour annonçant le "sentier botanique". Nous prenons vers le nord pour passer 

devant les vestiges du camp trois. 

 

12h15 - La pause repas se fera près du "chalet des gardes". Repas-repos-bavardages jusqu’à 13h30. 



Pour accéder au magnifique panorama que je vante depuis le matin, il faudra encore trouver une sente 
sur la droite et la suivre vers l’ouest. Encore un peu de dénivelé...une cinquantaine de mètres.... après 

le repas....retour en Savoie.... 

 

Enfin le point de vue est là avec un peu de brume prémonitoire.... 

 

Direction vers le sud pour rejoindre une partie du chemin fait le matin. Le détour par le châtaignier 

signalé sur la carte est toujours envisagé.... 

 

Par pour longtemps car un éclair zèbre le ciel.... 

Regain de vitalité dans le groupe, le pas s’accélère... 

 

Cape ? Pas cape ?  Chacun fait ce qu’il lui plait.... 

Encore une petite heure de marche.... quelques gouttes... 

Un bistro ouvert, l’orage ne fait plus peur à personne... 

Plus d’orage à l’horizon, retour par Frangy. 

 

Merci à Toutes et à Tous et à bientôt. 

 

Photos de Martine Carlier 
 
Photos de Bérengère S. 
 

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

 

PS - Pour compléter votre savoir... Ce que dit le site de la commune : 

 

Ce que vous rencontrez au cours de cette sortie : 

 Les vestiges du camp III  

 La zone frontière entre la Savoie et la Haute-Savoie (à environ 1000m d’altitude)  

 Le 4 : sur la falaise, visible du bas à droite du panneau de départ, se dessine un « 4 » de couleur ocre 

jaune. Erosion naturelle ou fantaisie du rocher ? 

 

Vous pouvez apprécier 

 Le sentier botanique : petite promenade aux espèces d’arbres remarquables d’une ½ heure dans 

la région de l’Albanais (en plus de la boucle)  

 Le point de vue : vue panoramique sur la Chautagne 

 

Le Sentier des Mulets 
Le sentier du « 4 » emprunte très vite le Sentier des Mulets, passage obligé entre la Chautagne et 

l’Albanais. Avant la dernière guerre, à partir des deux vallées, le blé s’échangeait contre le vin, les 

plants de vigne ou pourquoi pas l’eau de vie, divine liqueur, qui soignait les maux de l’âme… 

rétablissait la santé chez les hommes et les bêtes. Pendant la période de l’occupation, le Sentier des 

Mulets permettait l’approvisionnement en nourriture des jeunes du camp de travail ainsi que la 

descente du charbon de bois. 

 

Le Camp III 
C’est un vestige de baraquement et de chaudière à bois. En effet, à partir de 1940 et jusqu’en 1945, de 

jeunes soldats Français, sans armes, encadrés des officiers de réserve, ont été rassemblés dans ce camp 

de travail. « L’Armée des Pelles Carrées » - ainsi aimaient-ils s’appeler avec humour – aidée de 

quelques jeunes Polonais (ces derniers occupaient plutôt le camp voisin de la Sapette) fabriquait du 

charbon de bois, d’où les vestiges de fours dans la forêt. Ce charbon servait de combustible et 

approvisionnait les voitures et les véhicules de guerre circulant au gazogène. L’abattage des arbres se 

faisait sous la responsabilité des Eaux et Forêts. 

https://get.google.com/albumarchive/106513786077262479857/album/AF1QipNwNXDE6_yBtg0Hx3pvXowDmvardvcFPAfnE3Ru
https://get.google.com/albumarchive/106513786077262479857/album/AF1QipPfjlro7fTRFimQ_IZEcCO_UTrSQ6fWJpdeARTt

